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Dans les jours de Noé, le monde d’alors a péri, étant inondé par l’eau. Les vagues et les flots 
du déluge sont un type de la colère à venir. L’arche que Noé a construite sur l’ordre de Dieu 
est un beau type de Christ, l’Arche de notre salut. Sans Christ, nous sommes perdus et la 
colère de Dieu demeure sur nous (Jean 3. 36). Ce n’est qu’en Lui que nous sommes à l’abri 
des eaux du jugement, car l’Écriture nous dit qu’il n’y a maintenant aucune condamnation 
pour ceux qui sont dans le Christ Jésus (Rom. 8. 1).  
 
Christ nous protège du jugement. Les eaux de la mort se sont retirées pour toujours 
maintenant qu’Il nous a introduits dans un monde nouveau, où nous nous tenons devant Dieu 
sur un terrain nouveau, le terrain de la résurrection. Cette vérité trouve son expression dans le 
baptême, le lavage d’eau qui nous parle, d’un côté, de la mort, et de l’autre côté d’une vie 
nouvelle dans le Christ Jésus (Rom. 6. 3, 4; 1 Pi. 3. 20, 21). Nous sommes morts et enterrés 
avec Lui par le baptême et nous devons réaliser spirituellement notre nouvelle position et 
marcher en nouveauté de vie. On peut observer un phénomène semblable dans la vie de 
Moïse. Il est entré dans les eaux du Nil dans un coffret de joncs; c’est ainsi qu’il a été sauvé 
des eaux, tiré des eaux de la mort. Genèse 6 et Exode 2 se servent du même mot hébreu pour 
parler de l’arche de Noé et du coffret de joncs grâce auquel Moïse a été sauvé.  
 
Veuillez noter les détails suivants relatifs à la description de l’arche du livre de la Genèse, et 
leur signification typologique.  
 
1. L’arche de Noé était un immense bâtiment de bois mesurant 300 coudées de longueur, 
50 coudées de largeur et 30 coudées en hauteur (une coudée mesure environ cinquante 
centimètres). Sur ses trois étages se trouvaient des compartiments ou des chambres servant 
d’appartements ou d’espace de rangement. L’arche avait une entrée à son côté, une porte que 
Dieu Lui-même ferma (Gen. 6. 16 ; 7. 16). Elle avait également une fenêtre sur le dessus, que 
Noé ouvrit après le déluge pour laisser aller le corbeau et la colombe (Gen. 8. 6-8). 
 
2. Si nous voyons l’arche comme un type de Christ, l’Arche de notre salut, le bois dont 
elle était construite représente l’humanité de Christ (voir És. 4. 2; 53. 2). Il y a un seul 
Médiateur entre Dieu et les hommes, l’Homme Christ Jésus (1 Tim. 2. 5). 
 
3. Noé devait recouvrir l’arche de bitume à l’intérieur et à l’extérieur. Ces deux mots 
apparentés en hébreu sont traduits « faire propitiation » et « rançon » dans le reste de l’Ancien 
Testament. Ce « recouvrement » est une image de la valeur et de la puissance rédemptrice du 
sang de Christ, qui couvre nos péchés, nous rend acceptables devant Dieu et nous met à l’abri 
du jugement.  
 



4. La porte sur le côté de l’arche nous rappelle le côté percé de Christ, qui a ouvert le 
chemin du salut aux pécheurs (Jean 19. 34-35; 1 Jean 5. 6-9). Christ est la porte. Si quelqu’un 
entre par Lui, il sera sauvé (Jean 10. 9). 
 
5. Les chambres ou cellules (littéralement: nids) de l’arche nous parlent de protection et 
de sécurité. Ces bénédictions sont la part de tous ceux qui sont en Christ: « Et maintenant, 
enfants, demeurez en Lui » (1 Jean 2. 28). C’est ainsi qu’Il est le sanctuaire des Siens (És. 8. 
14). Souvenons-nous que le temple de Salomon avait également des chambres sur trois 
étages, comme l’arche (Gen. 6. 16 ; 1 Rois 6. 4, 5). Dans la maison du Père, il y a plusieurs 
demeures, car il y a de la place pour tous ceux qui croient. 
 
6. L’arche avait une fenêtre, une ouverture pour laisser entrer la lumière. De la même 
manière, Christ a révélé la lumière d’en haut. Il est la vraie lumière qui, venant du ciel, éclaire 
une scène d’obscurité et de confusion (Jean 1. 9; 3. 12, 31, 32). Si Christ est notre vie, nous 
avons la lumière céleste dans nos demeures. 
 
7. Et finalement, il y a la préparation de l’arche. L’arche de Noé enseigne une leçon 
pratique aux parents chrétiens. Comme Noé a préparé une arche pour la conservation de sa 
maison (Héb. 11. 7), les parents croyants devraient conduire leurs enfants à Christ et les 
amener au seul endroit sûr dans ce monde de péché.  
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